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CUISINE DE 
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AU FOYER
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Bardeaux-d* Amiante
чДРОиК LAMBRIS ET COUVERTURE]

I.B. 4 tVoid quelques observations 
pratiques touchant les jours d’abs- 

: tinence. EUes sont tirées de la 
(brochure de l’abbé J.-Z. Dufort- 
I Jeûne et abstinente.

#ORT Entièrement à l’épreuve du feu
Les matériaux inflammables sont la cause de la 8і .JWRS D’ABSTINENCE 

Plupart des grandes conflagrations. | titefcS,"
LA^amin„,lon, ,isq„ dc ee genre. „g

L Amiante est le derniercri de la couverture et 8 m°uton, de la graisse, à moins que 
lambris de sûreté, c’est le matériel idéal pour l’habi-I ne soit k/nployée
tation, à prix modéré « Simplement comme condiment;

’ 1 e' 81 2d--Les extraits de ces mêmes
Aussi Papiers d’Asphalte 1, 2L 3 et 5 plis, papier 8|v^stances: °xo>thé de boeuf, bo- 

feutre, papier gris. De plus, blanc’ de ’plomb et pein-

Circulaires et Echantillons sur demande.

/
{

Loy-Villar#.

UNE NUIT.. que bousculé.
Et comme un choc casse un 

verre, ce rappel à la réalité brise 
le mirage de son rêve.

Non, le cauchemar n’est pas fi 
ni__

Non, ce n’est pas vrai1 II 
n’y a pas. .. il n’y a plus de Noël

Il ne reste plus rien pou: lui 
pour lui. 
là-bas....

Les siens ont été massacré.: J
Ses sqeurs emmenées, il re sait

t
ult 6
Cyr.

j Doucet 
mrgeois 
Robichaud 

: Landry 
:1 Paulin 
Gaudet 
Chiasson 

: Bourgeois

Toujours pour toi. 
une nuit sans lueur, 

une nuit sans colère,
Sans révolte ou tempête, une nuit qui ulcère,
Qui ronge lentement d’une sauvage ardeur !

. -o-o-
Qui me presse le coeur avec de lourds nuages ;
Qui me voile le ciel, hier calme et serein......
Où des spectres hideux m'apparaissent soudain 
Me menacent du poing et me bavent leur rage !

Je vais, if cours, je fuis 
Mais le spectre me suit.....

Comme en un mauvais rêve et je bute et je tombe.
Contre les lourds cailloux qui barrent mon chemin,
Je voudrais le repos..... je presse de mes mains

pensers..... je désire la tombe !
-o-o-

Mon oeil hagard te cherche, ô Toi mon seul bonheur,
Te cherche dans la nuit, pour ne trouver sans cesse 
Qu'un vide affreux qui tue. .. et lès sanglots me pressent.. 
Ne plus vivre de Toi

24 février 1924

IC'est la nuit dans 
Sans étoiles là-haut

inon coeurI

2.-Sont permis:
Les oeufs, les laitages : crème, 

romagë,.beurre ainsn que le beur­
re artificiel, asirqilé au beurre or­
dinaire, v.g. oléomargarine.

Poissons : escargots, tortues, 
homards, crevettes, huîtres, cra­
ies, cuisses de grenouilles, loutres, 
rats musqués, castors.

Les oiseaux aquatiques : qlon- 
geons, huards, poules d’eau, sar- 
celles, canards sauvages.

Les condiments n’étant pas pro 
hibes, il est donc: 
ments avec

v *

•y •utice Foisy 
Robichaud Son foyer anéanti !

Toutes ses familles alliées eu 
amies sont dans le même cas.

Et des millions d’autres au ;si.. 
Et après avoir, avec de grands 

mots rouges, esayé tous les sys­
tèmes rouges.... après avoir passé 
aux bras de tous les pilâtes, de 
tous les Hérodes et! de tous les 
Barrabas.... aprs avoir fait appel 
à tous les clbismes de demain et 
d’après-demain, la sainte Russie, 
effroi du monde, titube comme un 
homme ivre, et oscille sur sa base 
comme un grand édifice, auquel 

vient d’arracher la pierre angu-

La Ge Manufacturière d’Amiante
78 Rue St-Pierre, QUEBEC. і
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I Chevaux! Chevaux!! Chevaux!!!

Je viens de recevoirun très joli lot de che- 
■ vaux qui sont tous en bonne santé et prêts à 

prendre l’ouvrage.

UN CHEVAL GRIS PESANT 1400 livres.
Une Paire de CHEVAUX GRIS .5 ans au prin­

temps, Pesant 2900 livres. 
Une Paire de CHEVAUX ROUGES (Belge)

5 ans, Pesant 2775 livres. 
Un JOLI CHEVAL ROUGE 5 ans 1575 livres. 
Une JOLIE JUMENT BRUNE 5 ans 1400 liv.
Un CHEVAL et une JUMENT 1200 chacun,

de deuxième main.
Deux JOLIES JEUNES JUMENTS (Trot­

teur) 1000 et 1050 livres.
Un JOLI CHEVAL AMBLEUR 1100 livres.

C’est le temps d’acheter pour finnir 
hallages d’hiver et être, prêt pour les ouvrages 
du printemps.'

Monfront lourd dede la graisse, tous let 
Permis d’assaisonner* les ali- 

jour des l’année: graisse de tout 
animal, saindoux ou suif, ou pan 
ne de mouton.

Mais il est défendu de prépare: 
les mets avec du bouillon de vo 
ladle qui est fait de l’extrait de 
viande, à moins que ce ne soit du 
bouillon provenant d’oiseaux a- 
quatiques, v.g. canard sauvage.

Il est permis aussi de préparer 
omelettes et! fèves au lard, soupe 
au lard ou au gras de boeuf, gâ­
teaux et pâtisseries.

Remarques. — lo.-Comme la Les pieds dans des souliers fa- 
0 graisse ou gras d’animal n’est tigués , provenant d,un fonds de

permis qu’à titre de condiment, solde australien........
on ne peut le manger en guise de Less jambes dans le pantalon 
mets. Donc, défendu de manger ' un sous-officier du V 
du pain graissé avec du saindoux, ’issemenf.

2o.-Lorsqu’après la cuisson d’un Le torse moulé dans un gilet 
aliment, il reste des déchets de acheté jadis à Moscou au temps
lard, on peut!, en les écrasant, les de sa splendeur........
mêler à l’aliment préparé et les Les épaules dans un pardessus 
manger en guise de condiment. octroyé par le Comité américo- 

Зо.-La graisse proprement di- ‘rancorusse. 
te “de rôti’’ étant du jus de vian- La tete sciée Par un melon ver- 
de congelé, n’est pas permise me- datre échangé, en un jour de dè­
me comme condiment tresse, contre sa chaude toque à

Ü irrita îv; ярйзряг
forisé par une raison extrinsèque : idea's" p'^hesvidesje ГЄ*ІОтаС 

«I assez seneuse—telle que le man- tout vide
- ,Votre Vls,te eft sollicitée, et si VOUS ache- ;■ 4»e d’a jments permis ou bien une Après avoir été loyal officier 
tez je VOUS garantis satisfaction. ■■ raison d économie chez une pau- sous le tsar républic;*! sous

_ _-----------' „ g vre °u quasi pauvre 'la République......puis, bolchevik
I ХЖ7 T T A І ï fl . D , usage, d«s Ciments puis, nihiliste, il n’a eu que le

-1 W. fl АХ І „I fl| prépares a la viande, il peut arri temps, une nuit, de passer la frpn-
• Ж il .жЖіАІ é Biles d u le matière legere. une as tiere à plat ventre sans quoi,

■ Iver qu’on ne dépasse pas les limi mangeait un enfant! de plus.
■ Ites d’u ie matière légère, assiette Aujourd'hui, il est sauvé, mais
■I de soupe moyennement grasse ne triste !
■ I constituerait pas une matière gra* ' A quoi sert la vie, quand 

-e; manger, en temps prohibé, en perdu les raisons de la vivre ?
_______ а I leça de deux onces de viande ne ® toutes ces lumières
___ I se-ait pas non plus faute grave. "ea étalages..... toutes ces famjlles
OOOOOOOOO бо.-Les membres d’une famille 4U* Passent..... toute cett'e joie qui

Qualité# —ainsi que les commensaux:hô rou*e comme un fleuve..... tout ce-
Confiancefil tes d’occasion, parents, amis __ 'a creuse le contraste, aggrave en-

§ sont autorisés à faire gras, lors- co™, la solitude.
81 que le maitretre de la maison, à , ,ex!|® Part°ut est seul.
8 tort ou raison, n’a fait préparer , Lfx. e russe surtout, et un soir
5 qu'une sorte d’alimente. de Nod......
9 7o.-Un voyageur ne pouvant 
g (obtenir d’aliments maigres, dans 
a un restaurant, peut faire gras, à 
g moins qu’il n’y ait scandale à évi- 
81 ter. Ainsi en est-il lorsque le 
fi nu commandé en gras par dis-

• 81 traction, est rendu sur la table.
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CHEL g

11

1|
.c’est la nuit1 dans mon coeur !

1on
Madeleine le Bleiz iaire.

La réalité, la voilà ! 
ne peut plus rien contre cela.

Et il reprend sa solitaire 
menade.... «

Les boutiques succèdent 
boutiques.... que lui importe!

Mais, tout de même, voici qu’­
il arrive devant un grand maga­
sin où l’on expose une crèche de 
Noël.

Et presque malgré lui, il re­
garde la petite chose ; et il ne peut 
pas ne pas la trouver aimable ; et 
elle semble répondre à 
tion et veuloir ressuciter 
tre rêve.
Л II y a là le boeuf et l'âne 
a Vierge et St.-Joseph.

11 y a surtout l’enfant ... le tout 
petit enfant.... celui qui ouvre les 
bras à tout le monde en disant : : 
“Venez à moi vous tous qui souf­
frez....”

!Et rien
îfeNA-

NOEL D EXIL•e pro- ■

QUE, aux

chez nous.....
,,SB4S!„ slUad sa; зале ‘ззиетиг
UOS Зр ЗЗвіІІЛ 33 '110A3J зі it

Noël!. Noël!....'
D’un seul coup, le tuot peti* 

not l’emporte surles ailes, au fond 
de l’espace et du temps.

Il se revoit' enfant, adolescen* 
jeune homme... officier. Oh! a- 
lors, ce n'est plus très loin ... nou- 
sommes en 1913...

Noël!.... Noël!....
Toute la sainte Russie est dans 

!a joie de cette fête.
Il a demandé une permission et 

au travers des immensité» neigea 
ses, il est accouro vers le grand 
sillage que dominent la maison 
laternelle et l’église.

Noël!.... Noël!.... 
de bois, serrées les unes contre 
!es autres. La neige les a encapu 
abonnées de fourrure, ouatées de 
silence, calfeutrées d’intimité.

Cette neige de Russie, oh ! 
me lila retrouve avec joie en cette 
niut de Noël !

Elle supprime ledûr pavé des 
routes. . elle tombe très douce­
ment d’un ciel couleur perle, el 
semble vouloir donner à la tejre 
l'knmense baiser de la paix de 
.pieu ... Fax hominibus. .

Noël !... Noël!....
Comme il y fait bon et cliaiid 

dans la grande isba russe!
Sous les troncs de bois sali­

fient, majestueux,IesTourds meu­
bles desancêtres.... ceux qu’il con­
naît bien, tout polis par la caresse 
les jeunes et des vieilles mains... 

Les grandes poêles de faïence 
* Noel! Nuell chantent jour et nuit' leur chàn-
NOUS venons du СІЄЇ ^AiUonM ь t м

№S.Tl"JSSs îrSSStinSK!
Noel I NoeDrrete......“ T"16....... ? ’Tou‘ à ITieure, sur le traîneau

PCtiteS Sy,labM vau^errLÎITaceTal^ets

. . , .. , ... retentissants, dans le froid
S,!nvolant’ e.lles evc,lk"' migorant, on ira, bien couvert 

iR,i»l, -ч en ,cefte de fourures. bien blottis les
. narres slritiflcatioK hé* Zue,se';îeiMee:'iconne,ed’NOèl

A New-York, M. Thomas J. édités religieuses. bre ùn.ii T °Г Tv",
McCabe, assistent greffier de la Noel !...Noël"!  rient achè^T bJl-'Tv' °'
ville, qi a charge du bureau des Oui, c’est Noel!......le cher, le Novgorod ° e ^1,1,1
mariages dans le Brônx, est heu ’ienaimé Noel !------ Et le rêve mW
un philosophe et un bon conseil- Nous venons du ciel Le pauvre R„Ç41» _•

en ménage. De* plus, c’es> T'apporter ce que tu désires ... la longue barbe de fieiv Г 7rré
1er pour les jeunes couples qui Le pauvre Russe ferme les yeux........ son père si nieux son aïeul :songent à entrer danes lAainté- Ce qu’il désire. ? comme 7n preux Гп’8 " h™
tat du mariage par la Voie légale. . Que Pcut donc désirer un exilé I lande de drap fort'

Ce génial M. McCabe a rédigé ’"£" *• chère patrie. Il retrouve sa mère aux yeux
unehste de commandements né- M f.e ree*™f„P1“s. ks vitrmes bleus, aux cehveux très blonde 
gatifs à l’usage de ceux "qui son- ruIaselantes d electeicité, ni le un diadème, 
gent à entrer en ménage. Il se °"n'ment d« P.etitf bara- ju’elle relève sur son front comme 
propose de les faire imprimer sur JJ?!®* le? visages des femmes, ,1 prend place entre se- frères 
des jolies petites cartes portant es m,no,s des petits enfants de ses soeurs... et ouvre le coffret 
une couronne de fleura d’oranger. Pe'nt et sculpté où il mettait ses
Voici les conseils que donne M. “Ne blâmez pas l’autre de tout peî!tes économies.
McCabe; le trouble. . J1 caresse les deux lévriers

“Que ni le mari ni la femme ne “Ne laissez pas vos parents se 4 n rev?nt t”ui°,ur4> >«

çSir— “ dto”" Er :•tesvafu. «jtrsar “ * -
“N*f ü£l;~.. , seule personne rend le foyer at- Noël !.. . Noèl ! ... “”

АеЛчіГнСге TOUS СОП" *%g*. - , ACC moment’ '* Russe est pris
иег l un * 1 autre. N oubliez pas que vous etes dans un remous de la foule ores-

v- "~r

fique pa 
ir le 13 $

,e arron- ■
ir notre

sa ques- 
un au- zbureaux, 

lez nous 
içcès as-
: agence, 
rançaise.
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r. un
VOS Oh ! il le connaît bien, cet En- 

fant-là... Il l’a vu bien souvent
dans son église à lui..... dans les
egleses chrétiennes, et jusque 

La “pierre angulaire", c’est 
le front des armées, 
peut-être lui....?

Car, après avoir épuisé tbutes 
les expériences de toutes les for­
mules nouvelles, c’est toujours, 
histoire en mains, à celle de ce 
petit Enfant que doivent revenir 
les peuples qui ne veulent pas 
mourir.

Si lui-même entendait la paro 
!c. Venez a moi !’’ Pourquoi pas 
....? Puisque personne autre sous 
le ciel n’a deréponse à lui donner.

§ là, sur le trottSoir, devant la 
vitrine encombrée de jouets, voici 
9UÇ le malheureux balbutie une 
prière à cette crèche qui semble 
l’avoir appelé.

Les passants passaient...
Les camelots criaient ....
Les petits enfants riaient.... 
Personne, en voyant! cce pauvre 

homme droit et fier 
rement bizarre, les yeux rivés c... 

cette crèche enfantine,ne soupçon­
nait qu’en plein boulevard. Dieu 
faisait son

coeur surires, etc, ■
f sur

ONE
coin

iL

Edmundston, N.B.
on a

r-== tous

Compét; .nce 
EfficacitéI

;■

' Debarrassez-Vous 
de votre 
Rhume

ж

en son accou-
me sur Ot

t.
II sec Є1Ж oeuvre, non pas dure-, 

ment, comme jadis sur le chemin 
de Damas. .. mais très doucement, 
très amicalement, comme le bon 
Samaritain qui ramassait sur la 
route le voyageur assommé et dé­
pouillé par les bandits.

NoèlL_ Noël!....

q DES CONSEILS AUX GENS 
MARIESLes toux sèches et persistentes, et les irri­

tations des Bronches peuvent -se développer 
en qûelquechose de'qlus sérieux.

un:

%

j CRE0PH0S de NYAL
Pierre L’ERMITE. ІApportera un prompt soulagement et déhar- 

complètement le système des germes 
de la maladie. CREOPHOS donne aussi de 
la force, augmente le poids et vous fait sentir 
bien.

reux
rassera

**
En Chemin de Fer 

Dans un train entreMonteeal 
et Ottawa, deux voyageurs se 
font vis-à-vis.

Passe le conducteur :
—Votre billet, demxmnde- 

t-il à l’un d'eux.
—Député, répond l’interpellé 
Alors le conducteur s’adresse 

à l’autre : “Et vous, monsieur?"
—Electeur, réplique celui-ci 

sans se démonter.

-oOo-

GENS DE LETTRES 
—Si tu veux être bien avec l’au 
—Compris ; il fiant ie prendre 

teur, parle-lui de ion talent" , 
par son faible. -»

«
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?m $1.00 LA BOUTEILLE chez 

à la Pharmacie NYAL
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LES PHARMACIENS DE CONFIANCE

epMUNDSTON, N. B.
24-31 Z»im e

Notre devfae:; Votretfteir:
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Les meilleures drogue.
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